
APROPOS DE L'ORGANE ABDOMINAL 
EXSERTILE DE LA LARVE 

DE NEMATUS SPIRAEAE Zaddach'' 

(Hym. Tenthredinidae) 

par J. BARLET':a::, 

Resume 

La larve de Nematus spiraeae Zaddach (Tenthredinides) dE:vagine a la face 
sternale des sept premiers segments abdominaux un organe tubulaire median, 
fort long sauf le premier qui est tres rE:duit. Cet organe n'est pas inter
segmemaire mais appartient a l'arriere du segment, comme les glandes non 
exsertiles de la larve d'Arge. Devagine par pression de l'hE:molymphe, il 
est fetracte a l'intfrieur du corps par une paire de faisceaux de six a sept 
elements musculaires attaches aux furcillas precedentes ; ils n'ont pas 
d'homologues au metathorax. 

Depuis quelques annees, je recherohe des survivances de carac
teres du thorax des Apterygotes Thysanoures (Lepismatides) et 
Microcoryphia (Machiilides) dans !es larves de Pterygotes Holome
taboles (BARLET, 1977, 1979, 1981). 

Ace point de vue la comparaison des endosquelettes est speciale
ment interessante. Un endosquelette d 'un type particulier ayant 
etedecouvert pa·r PAULIAN ( 1943 )dans la larve de Nematus pallipes 
(Tenthredinides), j'ai cherche a me procurer des larves appartenant 
a ce genre. Par un heureux hasa,rd Monsieur J. BERNARD, Directeur 
de la Station de Zoologie appliquee, a Gembloux, se consacrait a 
l'etude des degats provoques a la Spiree par des brves de Nematus 
(Pteronidea) spiraeae Zaddach. II a eu !'extreme amabilite de me 
fournir de nombreux exemplafres, de tous ages, de cette larve dont 

* Depose le 3 fevrier 1982. 
·
1'* Laboratoire de Morphologie, Systematique et Ecologie animales, Uni

versite de Liege, Quai Van Beneden 22, B-4020 Liege. 
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l'adulte semblait n'avoir jamais ete signale jusqu'ici en Belgique, 
avant cette decouverte. 

Une particularite remarquable des larves de Nematimes ( et aussi 
des Cladiines, entre tete et prothornx) est la presence d'un appen
dice digitiforme median qui surgit par turgescence sur le sternum 
des sept premiers segments abdominaux d'apres YuASA (1922, 
p. 22). A vrai dire, clans l'espece etudiee ici, celui du premier 
segment est tres reduit. BERNARD (1980) clecrit ceux des segments 
2 a 7 et en donne les .mensurations lorsqu'ils SO\lt devagines OU 

invagines. Dans le premier etat, je !es ai trouves plus longs que 
les pattes thorncigues. Dans le second etat, l'organc est situe sous 
la chaine nerveuse et c'est lui, en fait, que PAULIAN ( 194 3, p. 58) 
a pns pour un endosquelerte abdominal et y a vu unc e,opansion 
particuliere des replis intersegmentaires : nous verrons plus loin 
ce qu'il en est reellement. Quant aux roles de cet organe, gu'on 
pent rnpprocher de l'osmeterium dorsal des chenilles de Papilioni
des (lMMS, 1977 - BERNARD, 1980), ils semblent etre au nombre 
de deux : fonction d'intimidation et fonction repugnatoire. ln
quiete, !'animal releve brusquement !'abdomen et le recourbe 
jusqu'au-dessus du thorax ; il fait sail1ir et remuer !es appendices 
digitiformes posterieurs, puis les plus anterieurs s'il est tres 
inquiet : un liquide sombre, gluant, et peut-etre a odem nausea
bonde, sort parfois de !'apex de l'organe, probablement par de 
minuscules ,pores ( 1 ). Ces cleux fonctions s'observent sur le film 
de M. 'W. BrnSEMANS, collaborateur de M. BERNARD (2). MACGILLI
VRAY (1914, p. 73) ,pense qu'il s'agit peut-etre d'un moyen de 
defense contre l'attague d'un Ichneumon. Dans bon nombre d'in
sectes, adultes et surtout larvaires, des organes exsertiles repugnaH 
toires surgissent de la face dorsale (3). lei, la larve est obligee de 
recourber son abdomen par dessus le thorax ,pour pointer ses 
organes medians vers le baut. 

Afin de connaitre la musculature de ces &ppendices, j'ai disse
que des individus clans lesquels ils etaient devagines et d'autres 
ou ils etaient rentres a l'interieur du corps. Dans l'espoir de 

(1) Je n'ai pas trouvC le lieu d'origine de cet excrCtat : ii n'y a pas d't':qui
valent de la « glande ellipsoi'de » de l'osmeterium des chenilles. 

(2) Voir Bull. Ann. Soc. r. berge Ent., 116, p. 213 : compte-rendu de la 
seance du 3 dt':cembre 1980. 

(3) Voir chez Jes chenilles de differentes families: BouRGOGNE (1951 p. 
313). ' 
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pouvoir homologuer Jes muscles, j'ai etudie egalement ceux du 
dernier segment tboracique. 

Avant d'entreprendre cette etude, il est utile de completer !es 
descriptions de l'organe par !es auteurs precedents en ajoutant 
quelques details et aussi de preciser sa situation par rapport a 
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F1G. 1. ~ Organe abdominal exsertile de Nematus 
Region scerno-pleurale des cinquieme et sixieme segments abdominaux 

de 1a larve de Nematus spiraeae Zaddach. 
5c segment : organe exsercile invagine et ses muscles retracteurs. Tous 
les autres muscles soot supprimE:s. Les sclerifications sternales soot 

supposees vue par transparence. 
Ge segment : organe exsertile devagine ; moitie gauche en vue externe 
et moitie droite dissequee. Le faisceau retracteur r a ere supprime a gauche 

et la nappe e a droite. 

Abbreviations : a, b ,c, d : aires scledfiees sternales ; fc : furcilla ; is : inter
segment ; pl : pleurite, avec implantation des trois soies principales ; 

e, g, h, j, r : faisceaux musculaires. 

son segment, en decrivant d'abord celui--ci lorsque l'organe est 
devagine. La fig. I montre que !es limites anterieure et posterieure 
sternales du segment se presentent sous forme d'un etroit bourrelet 
intersegmentaire (is) a extremites laterales un peu elargies (/c) 
qui sont !es homologues des furcillas thoraciques. L'intersegment 
posterieur est precede d'une etroite bande sternale qui relie !es 



238 Bull. Ann. Soc. r. beige Ent., 118, 1982 

pleurites (pl) gauche et droit : c'est en avant de cette bande que 
se situe la base de l'organe e,csertile qui, bien que fort posterieur, 
n'est done pas intersegmentaire ( 4 ). CJ est ex;actement au meme 
endroit que BIRKET-SMITH a decouvert des glandes internes, non 
devaginables, clans !es segments abdominaux porteurs de « pro
legs » ( = fausses pattes) chez la larve d' Arge pullata. Pam cet 
auteur (5), la fonction probable de ces glandes est de secreter une 
colle aidant !es « prolegs » a se fixer sur le substrat. 

En avant de l'organe exsertile de Nemattts le sternum porte une 
paire de fausses pattes et ne sera pas decrit totalement ici. Dans sa 
region mCdiane, ii comporte quatre aires sclerifiees successives 
(a, b, c, d). Le bard posterieur de cette derniere est renforce et 
recourbe vers le haut : l'aire d forme ainsi une sorte de cuvette. 
Sur ce bord posterieur est articule un foible sclerite oblong (non 
represente), constituant la base renforcee de l'organe exsertile et 
qui bascule sous le sternum lorsque l'organe se devagine. Ce der
nier, clans cet erat, presente une ouverture elHptiquc et possede 
done une face anterieure et une .post6rieure. De la base vers l'apex 
il devient de plus en plus cylinclrique tout en diminuant de largeur. 
Sur sa longueur on distingue parfois quatre portions, fort vagues, 
dont .la derniEre se presente plus nettement, comme un petit 
cylindre. Dans la plu,pact des inclividus examines ce dernier parait 
pourvu d'une Ctroh fente transversale : en realite, au moment de 
!'immersion des larves clans le liquicle fixateur, un debut de retrac
tion de l'organe s'est amorce et c'est done une fente d'invagination 
qu'on remarque. Je n'ai pu observer un organe en tota1e extension, 
avec son extremite pourvue de pores, que tres rarement : il s'agis
sai-t alors cl'indi vidus en train de muer et clont l'exuvie etait tenclue 
au maximum. A !'exception de cette partie tevminale, la surface de 
l'organe est finement plissee transversalement, du moins chez Jes 
inclividus fixes, que l'organe soit rempli cl'hemolymphe coagulee ou 
vide de celle-ci par dissection (fig. 1, moitie gauche de l'organe du 
sixieme segment abdominal). Je n'ai ,pu observer !'animal vivant ; 
i•I est vraisemblable que, lorsque l'appendice est tendu a !'extreme 
par la pression du liquicle interne, les fins plis doivent disparaltre. 

(4} Cornme l'osmeterium de 1a chenille du Machaon, qui surgit 3. l'avant 
du pronotum. 

(5) BIRK.ET-SMITH a eu l'extreme obligeance de me laisser lire le manuscrit 
de son important travail actuellernent sous presse. 
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Lorsqu'il est invagine (fig. 1, 5" segment), retrousse comme une 
chaussette, l'organe est reduit a un sac tres plat, de forme presque 
rectangulaire, clont !es cleux parois, fort plissees et fragiles, sont 
pratiquement accolees par leur face qui etait externe en position 
devaginee: cl'ou l'apparence de «lame)) vue par PAUL!AN. La 
partie a.picale est souvent recourbee en arriere, comme elle est 
representee au cinquieme segment. La moitie posterieure de l'or
gane est translucide ; sa moitie anterieure est recouverte d'un hypo
derme epais et cl'hemolymphe coagulee, d'aspect reticule (]es mar
brures de PAULIAN): ce revetement n'est pas represente sur la 
figure, ni Jes trachees appliquees sur la face « dorsale » du sac. 

Analysons maintenant la musculature, cl'aborcl lorsque l'organe 
est clevagine : ii ne depend d'aucun muscle dorso-ventral mais 
directement (r) ou indirectement (g, h) d'elements ventraux (1). 
En negligeant !es muscles des fausses pattes, situes cl'ailleurs plus 
ventrnlement que ceux qui nous interessent ici et non visibles sur 
la figure (2), on peut distinguer de chaque cote quatre grol]pes de 
muscles ventraux occupant des niveaux differents. Le premier 
groupe, le plus superieur, est la puissante na,ppe laterale e reliant 
deux bourrelets intersegmentaires successifs et qui se trouve nor
malement clans tous les abdomens d'insectes. Le deuxieme groupe 
est un faisceau plat (r) attache a la furci.lla precedente et plongeant 
clans l'organe exsertile : ii s'y clivise en six ou sept elements g,reles 
inseres a des niveaux differents sur !es patois anterieure et laterale 
du tube ; 1'616ment le plus proximal et le plus long est insere sur 
]'apex qui est souvent retrousse, comme cela a ete dit plus haut 
mais non represente ainsi sur Ia figure du sixieme segment. Visi
blement ce faisceau r est rebracteur; il intervient probablement 
aussi dans les ,mouvements de contorsion qu'execute l'organe lors
qu'il est pointe vets le haut. Le troisieme groupe, g, est constitue 
de trois faisceaux (3): attaches anterieurement sur le bourrelet 
intersegmentaire, ils sont inseres sur le bore! posterieur releve de 
l'aire sclerifiee d. Le quatrieme groupe, b, est constitue de deux 
muscles : fixes sur l'intersegment, sous l'attache g, ils sont 

( 1) L'osmeterium de la chenille de Machaon depend de muscles extrmse
ques intrinseques appartenant a la musculature longitudinale dorsale. 

(2) Sauf trois elements (j) representes a droite clans le sixieme segment. 
(3) Pour simplifier la figure ils sont representes comme constituant un seul 

muscle. De meme pour Jes faisceaux h. 



240 Bull. Ann. Soc. r. beige Ent., 118, 1982 

inseres sur le bord anterieur de l'aire d. Les muscles g et h mobi
lisent peut-etre la base de l'appendice mais ii est aussi possible 
qu'ils ohassent une reserve d'hemolymphe accumulee clans la cuvette 
constituee par le sclerite cl pour amorcer l'evagination de l'organe : 
clans !es segments a organe invagine je trouve en effet a cet endroit 
une grande quantite d'hemolymphe coagulee. En verite je n'arrive 
pas a comprendre le declenchement de l'evagination : comment ce 
sac invagine, tres plat, tenu parses muscles, peut-il subitement etre 
lance au dehors sous fmme d'un tube ? 

Au premier segment abdominal, avons-nous vu, l'organe exser
tile est tres petit et la musculature est egalement tres reduite : !es 
faisceaux g, h et le faisceau retracteur r clans lequel je ne compte 
que quatre elements. Seule la nappe musculaire e, sans rapport 
avec l'organe, est identique ii celle des segments suivants. 

Comment se presente le faisceau retracteur r lorsque l'organe 
est invagine ? Sur la figure nous voyons tous ses constituants bien 
separes et dont les insertions sont reparties tout le long du bord 
lateral du sac. Sur le bord anterieur de celui-ci, done sur !'apex 
souvent retourne vers l'anfore, la paire de muscles qui sont !es plus 
longs clans I' organe devagine, es,t ici la plus courte et la ,plus trans
verse : ses deux elements sont plus epais pres de leur insertion et 
plus etroits pres de leur attache a la furciUa. Dans l'espece Nematus 
pallipes, PAV LIAN (p. 57) a compte sept a huit paires de muscles 
attac~es 3 la « lame ». Dans notre espece j'en vois parfois six, 
parfo1s sept : le nombre me parait varier selon !es segments ; clans 
un meme segment ii n'y a pas s;metrie absolue et le nombre d'ele
ments varie parfois entre !es cotes gauche et droit. 

Au metathorax on retrouve certains elements de la nappe e, ce 
qm est frequent, mais, contrairement a ce que j'esperais, je n'ai 
vu aucun muscle homologue aux faisceaux g, h et r. Sont-ce des 
neoformations ou des muscles archaiques reutilises ? Ceci pou~rait 
etre le cas du faisceau retracteur r qui evoque ceux qui invaginent 
les ampoules exsertiles « coxales » des segments abdominaux des 
Machilides : clans !es deux types d'insectes, l'attache anterieure 
est situee sur !'angle antero-externe du sternum (voir COMSTOCK 
1920, fig. 225) (1). Evidemment, clans cet exemple, ii s'agit d'or'. 

(1) BITSCH (1973) clans son schema fig. 8 represente les deux faisceaux de 
ce muscle (n° 61) inseres sur la base de la vesicule coxale vex mais 
p. 191 ~I ecrit « ses faisceaux divergent en s'inserant sur les parois de 
la vesicule ». 
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ganes pafrs et non, comme chez Nematus, d'un organe impaiir. II 
est cependant possible que celui-ci aie une origine embryologique 
double co.mme le tube ventrnl (non retractile) du premier segment 
abdominal des Collemboles (BRETFELD, 1963, p. 354). Ce dernier 
organe contient chez Tomocerus plusieurs muscles tres bien ana
lyses par EisENBEIS ( 197 8, fig. 13) et de fai;on plus complete que 
par MANTON (1972, fig. 25). Les plus longs, extrinseques, sont 
retracteurs de la vesicule terminale et sont attaches soit au notum, 
soit a la furcilla posterieure : aucun done n'est homologue au 
retracteur r de Nematus. Quelques elements - pm 1-3 - sont 
fixes sur la region furcillaire de l'endosternite qui precede et sont 
inseres sur la base du tube qu'ils mettent en mouvement. Les 
muscles g et h de Nematus ne sont pas leurs homologues : le tube 
ventral du Collembole resulte de la fusion des ebauohes d'une paire 
de membres abdominaux, comme l'attestent l'embryologie et la 
musculature fort semblable a celle d'une patte, alors que l'organe 
abdominal exserthle de Nematus est encadre par la paire de fausses 
pattes et parait bien etre une neoformation provenant probable
ment de l'hypertrophie d'un systeme glandulaire. 
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UNE ESPECE DE COLEOPTERA BRUCHIDAE 
DU PROCHE-ORIENT INFEODEE AUX SALVIA 

(Dicotyledones, Tubiflores, Lamiaceae) ,:, 

par J.E. DECELLE'''' 

Si plus de 80 % des especes de Bruchidae dont !es plantes-h6tes 
sont connues se developpent a I' etat larvaire clans !es grain es de 
Legumineuses, de nombreuses autres families botaniques sont 
e,op[oitees par !es larves de ces insectes. Certaines donnees biblio
graphiques sur ce sujet sont toutefois a considerer avec reserves et 
devraient etre verifiees, confirmees OU precisees. Zacher (1951) 
repertorie, en dehors des Legumineuses, 31 fami!Jes-h6tes dont 
p1usieurs avec doute. de Luca (1967 a et b) en cite 35 dont 8 dou
teuses. Southgate (1979) n'en cite que 25. Enfin Johnson (1981 a) 
en catalogue 31 auxquelles, ii ajoute (1981 b) !es Nympheaceae 
citees par Kingsolver ( 1979 ). 

Pa,nni !es collections indetemninees du British Museum (Natural 
History) et dans du materiel communique par le Dr. M.S. Abdul 
Rassoul de l'Univetsite de Baghdad, se trouve une espece de 
Bruchidae, Bruchidius retusus (Baudi, 1886 ), obtenue des graines 
de deux especes de Salvia. Ce genre botanique appartient a la 
famille des Lamiaceae ( ex Labiees ou Labia-tees) qui n' a pas encore 
ete signalee comme convenant au developpement de Bruchidae. 
Ces plantes sont des Sympetales de l'ordre des Tubiflores dont 
plusieurs autres familles hebergenc des Bruchidae (surtout !es Con
volvulaceae mais aussi !es Boraginaceae, Verbenaceae, Bignoniaceae 
et Acanthaceae). 

Des caracteres morphologiques particuliers permettent de 
separer cette espece de Bruchinae des Bruchidius parmi lesquels 
Sohilsky (1905) l'avait placee et decreer le nouveau genre Salvia
hruchus 

'* Depose le 4 mars 1982. 
** Mus6e Royal de l'Afrique Centrale, B-1980 Tervuren. 
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